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Tél : 03 84 24 04 44
E-mail : saint.desire@eglisejura.com 
https://doyennedelons.com/
Ouvert du lundi au vendredi,  
de 8h30 à 11h30

@doyennelons

Secrétariat du doyenné

Après un mois d’échanges à Rome, la seconde 
assemblée du Synode a abouti, le 26 octobre 
2024, au vote du document final par ses 356 
membres. Fait rare, le pape François a décla-
ré qu’il l’approuvait "expressément" et qu’il 
ne produirait pas d’exhortation apostolique 
post-synodale, l’intégrant ainsi directement au 
magistère.

Renoncer à une exhortation apostolique est 
la reconnaissance de l’importance de tout le 
processus. La synodalité, c’est maintenant !

Le document final est composé de 155 articles, 
ébauchant les contours de l’Église de demain. 
Parmi les grandes lignes figure la triple volonté 
d’arriver à une plus grande décentralisation 
des décisions ecclésiales, de poursuivre la lutte 
contre les abus dans l’Église et de faire monter 
en responsabilité les laïcs dans la gouvernance 
des paroisses et des diocèses.

Mgr Benoît Bertrand, évêque de Pontoise, 
confie au journal La Croix :
« Je pense que ce Synode n’a pas été une 
révolution, mais un approfondissement.  
Son document final aide à mieux comprendre 
notre mode d’être et de vivre en Église.  
C’est l’Esprit Saint qui nous anime. » 
Comment discerne-t-on l’action de l’Esprit 
Saint ?
Nous ne la discernons pas tout seul mais tou-
jours à plusieurs. Quatre orientations nous ont 
été données : la fidélité à l’Église et à l’unicité 
de la foi, l’honnêteté, la créativité et le réa-
lisme.
Le Synode est terminé. La mise en œuvre du 
Synode commence. Le document final est un 
appel à la conversion de l’Église catholique, 
conversion déjà amorcée, mais à poursuivre.

Joëlle FABRY

Des nouvelles  
du Synode à Rome
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AgendaEdito
Sacrement de réconciliation 
Pas de célébration pénitentielle en raison 
du nombre insuffisant de prêtres. 

Confessions individuelles aux Cordeliers   
• Mardi 17 décembre de 17h30 à 18h30 
• �Mercredi 18 décembre de 19h30  

à 20h30

Confessions individuelles à Voiteur   
• �Vendredi 20 décembre de 17h00  

à 18h00 

Permanence du Père William  
Tous les samedis aux Cordeliers de 9h30 
à 11h30

Visites des crèches dans les églises 
Dimanche 22 décembre de 14h30  
à 18h00 

Célébrations de Noël 
Mardi 24 décembre : veillées de Noël  
• �19h00 et 23h30 aux Cordeliers 
• �19h00 à Crançot et à Montain 
• �21h00 à Vernantois - 23h30 à Voiteur
Mercredi 25 décembre :  
• �8h30 à Saint-Désiré (messe de l’Aurore)
• �10h30 aux Cordeliers 
• �11h00 à Macornay et à Voiteur

Samedi 28 
décembre à 
20h00 chez les 
Petites Sœurs 
des Pauvres de 
Lons-le-Saunier : 
Théâtre sur la vie 
de sainte Thérèse. 
La troupe Duc In 
Altum composée 
de jeunes 

étudiants présentera la pièce de théâtre 
"Briser la statue" de Gilbert Cesbron, sur 
la vie de sainteThérèse de Lisieux.  
Entrée libre.

Dimanche 19 janvier 2025   
Galette des rois du doyenné à 14h30,  
salle du Puits Salé à Lons

Dimanche 9 février 2025  
Repas paroissial St-Pierre-François Néron  
à Macornay (salle des fêtes)

Dimanche 16 février 2025  
Table Ouverte Fraternelle au presbytère 
après la messe de 10h30

Il y a de nombreuses façons 
de se préparer à Noël, 
comme il y a de nombreuses 
façons de vivre Noël. Et 
la façon dont nous nous 
préparons à Noël détermine 
sans doute la façon dont 
nous vivrons Noël.
Pour un chrétien, se préparer 
à Noël consiste à faire 

grandir en lui ce désir de voir le Sauveur se révéler, 
se révéler à lui et se révéler à tous. A contre-courant 
du monde qui nous entoure et qui n’attend sa joie 
que de lui-même et de ses originalités superficielles, 
nous sommes, nous, dans l’attente d’une véritable 
joie, simple et profonde.
Cette joie de Noël qui nous rappelle la proximité 
de Dieu. Dans le petit enfant de la crèche se 
manifeste Dieu qui veut nous rejoindre et qui espère 
notre disponibilité pour nous prodiguer sa lumière 
vivifiante.
Se préparer à Noël, c’est s’apprêter à accueillir sa 
présence et faire disparaitre de notre vie tout ce qui 
peut empêcher Dieu de nous rejoindre.
C’est l’enseignement que nous ont laissé ceux qui 
ont accueilli l’enfant Jésus lors de sa venue et que 
nous côtoierons en ce temps de Noël : Marie, Joseph, 
les bergers, les Rois venus d’Orient, Syméon et Anne 
qui attendaient une manifestation de Dieu et qui 
avaient le cœur grand ouvert. Leur disponibilité et 
leur désir ont été comblés par cet enfant couché 
sur la paille et ils ont été remplis de la joie simple 
de Noël, car cet enfant, c’est l’amour de Dieu qui 
se manifeste.
Joyeux Noël à tous !

Père William GOYARD

« C’est ton amour Seigneur que je réclame
C’est ton amour qui doit me transformer

Mets en mon cœur ta consumante flamme
Et je pourrai te bénir et t’aimer. »

(Ste Thérèse de l’Enfant Jésus)
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Sainte Thérèse de Lisieux,  
notre guide de l’année

Témoignage
À ses 18 ans, nous avions perdu toute trace d’une petite fille placée en famille 
d’accueil. Lors d’une visite coutumière à Lisieux, nous nous rendons sur la châsse de 
Thérèse puis de Louis et Zélie, et exprimons notre souhait de la revoir. En sortant de 
la crypte et à peine sur le parvis, notre téléphone sonne.
Un gendre nous appelle et nous dit avoir retrouvé les coordonnées de Delphine. Le 
lendemain nous tentons de l’appeler sans connaitre ses réactions. Elle nous répond 
avec grande joie et nous explique les raisons de son silence forcé. Notre relation est 
désormais heureuse et régulière.
Comment ne pas croire à l’intervention que nous qualifions d’inexplicable sinon 
miraculeuse de Thérèse et de ses saints parents ?

La première communion
Thérèse a bientôt onze ans et s’apprête à faire 
sa première communion. Elle s’y prépare de 
tout son cœur en offrant "des fleurs" à Jésus, 
sur les conseils de sa grande sœur carmélite : 
elle émaille sa journée de petits sacrifices (ne 
pas se plaindre, se taire plutôt que 
s’excuser…) consentis par amour 
pour le Bon Dieu. Le jour de sa 
première communion, c’est l’union 
totale avec Jésus, à qui elle adresse 
ces mots « Je vous aime, je me 
donne à vous pour toujours 1».

La grâce de Noël
Thérèse reste cependant d’une 
grande sensibilité jusqu’à son 
adolescence. Mais le jour de 
Noël 1886, alors qu’elle va avoir 
quatorze ans, elle bénéficie d’une 
nouvelle grâce qui la rend « forte 
et courageuse 2 » et la fait « sortir 
de l’enfance ». Alors qu’elle se réjouit de trouver 
des présents dans ses souliers, tradition familiale 
à laquelle elle est très attachée, elle surprend 
son père qui laisse échapper « heureusement 
que c’est la dernière fois ! ». En temps normal, 
cette remarque l’aurait profondément blessée, 
mais en une seconde, Jésus change son coeur 
et Thérèse a la force de refouler ses larmes, 
retrouvant d’un seul coup la « force d’âme 
qu’elle avait perdue à quatre ans et demi 3 ».

Pranzini, son premier enfant
Un jour, en lisant le journal, Thérèse apprend la 

condamnation à mort d’Henri Pranzini pour un
triple meurtre. L’homme refuse de se repentir 
et repousse les secours d’un prêtre. Thérèse 
redouble de prières et de sacrifices pour qu’il se 
convertisse, et demande au Bon Dieu « un signe 
de repentir » pour sa consolation. Le lendemain 

de l’exécution, elle apprend dans 
le journal La Croix que juste avant 
d’être exécuté, Pranzini a demandé 
un crucifix et l’a embrassé par deux 
fois. Elle a été exaucée ! Pranzini 
sera son « premier enfant 4 », qui 
fera grandir son très grand désir de 
sauver les âmes.

L’entrée au Carmel
Thérèse a annoncé à son père son 
désir d’entrer au Carmel, et celui-
ci, ému que le Bon Dieu lui fasse 
le grand honneur de lui demander 
ses enfants, a immédiatement 
consenti à ce sacrifice. Mais 

Thérèse n’a pas encore quinze ans, et l’évêque 
la trouve trop jeune. Son père lui propose alors 
de participer au pèlerinage diocésain à Rome 
pour solliciter l’autorisation du Saint-Père. 
Thérèse se jette aux pieds de Léon XIII, qui lui 
répond que si le Bon Dieu veut, elle entrera. Elle 
quitte le Vatican découragée, mais en janvier 
1898, elle obtient enfin la permission tant 
attendue de la part de l’évêque. Elle entrera au 
Carmel « pour sauver les âmes et surtout afin de 
prier pour les prêtres 5 ». (À suivre)

Joëlle PAUCHARD - Marie LE GORREC
1, 2, 3, 4, 5 Sainte Thérèse de l’Enfant Jésus « Histoire d’une âme » 

(autobiographie de Thérèse de Lisieux)

Jean-Claude F.
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Evènements en images

12 octobre 2024 
Les enfants du catéchisme du doyenné se sont rendus, en train,  

en pèlerinage à la cathédrale de Saint-Claude.  
Une journée riche en découvertes et en rencontres !

17 novembre 2024 
7 adultes – Angélique, Audrey, Florence, Marie-Hélène, Maud, 
Pierrick et Tanguy - ont reçu le sacrement de la confirmation  

des mains de Mgr Garin aux Cordeliers.
Bonne route à eux sous le souffle renouvelé de l’Esprit !  

(Ph E.Godin)

24 novembre 2024 
Aux Cordeliers comme à Voiteur,  

les servants d’autel et les servantes de l’assemblée  
ont reçu une croix en signe de leur engagement  
à être serviteurs de Dieu à l’autel de l’Eucharistie  

et au service de la prière de l’Église.

1er novembre 2024 
Les Vêpres solennelles de la Toussaint à l’abbaye de Baume-les-

Messieurs. Un moment de ferveur et de beauté soutenu par  
le choeur grégorien dijonnais Les Ambrosiniens (Ph E. Godin)

1er décembre 2024 
Jordan, Renaud, Marie-Claude, Victoria, Léa, Lily-Marie, Antoine 
et Salomé sont entrés en catéchuménat. Nous leur souhaitons  

un beau chemin vers leur baptême, prévu pour Pâques !

9 décembre 2024
Fête de l’immaculée Conception.  

La procession, partie des Cordeliers, s'est rendue 
à l’église Saint-Désiré où a eu lieu la célébration.
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« Et Paix sur la terre aux hommes qu’Il aime »
Depuis plus de 2000 ans, nous proclamons ce message d’espérance en célébrant la venue sur terre de Jésus 
Fils de Dieu. En famille, en paroisse, à la prison de Lons, chez les scouts, et aussi loin de nous dans une 
communauté religieuse de Bethléem, des témoignages de préparation de Noël pendant le temps de l’Avent,  
en prière et pour la Paix de Jésus.

Les scouts et guides de France
Habituellement allumée dans la grotte de la nativité à Bethléem, la 
lumière de la paix est transmise partout en Europe. Pour nous, Scouts 
et Guides de France, il est essentiel de partager cette lumière avec 
ceux et celles qui en ont besoin et avec qui nous voulons célébrer la 
période de l’Avent et de Noël.
La lumière est un symbole d’espoir à l’échelle locale et mondiale. 
Elle nous redit la présence du Christ dans nos vies et l’importance 
de rappeler cette présence à tous ceux et celles qui en ont besoin. 

Un membre des SGDF de Lons

Les jeunes pros 	  
Noël est pour moi une fête joyeuse qui réunit toute la famille. Nous 
nous réunissons tous chez ma grand-mère, quatre générations se 
retrouvent pour ce moment si important... Nous mettons en place le 
sapin, au pied duquel se situe la crèche. C'est un moment particulier 
dans l'année où nous prions tous les soirs jusqu'à Noël devant cette 
crèche. Cette joie immense emplit le cœur des croyants comme des 
non croyants, et la prière nous unit tous autour de Jésus. 

Clotilde 

En paroisse
A la paroisse des Roches, les vendredis soir de l’Avent, 
nous avons choisi de prier sur le thème de "Noël la fête de la 
Paix". Nous échangeons sur ce que signifie pour nous la paix 
à partir de témoignages sur les pays en guerre, sur nos conflits 
en famille, entre voisins, sur nos rencontres de personnes en 
grande difficulté et sur ce que nous apporte le message de 
Noël.
Puis nous lisons, méditons, commentons l’évangile du 
dimanche suivant. La paix de Jésus est avec nous !

Paroisse St-Pierre-François Néron
Avent, temps d’attente, de prière, de partage, de joie, 
de conversion et d’espérance. Dans notre paroisse, nous 
cheminons avec deux temps de prière communautaire. Au 
début de chaque messe dominicale, une bougie signifie notre 
attente. Toutes les bonnes volontés se retrouvent pour répéter 
les chants de Noël et préparer la veillée.
Nos églises seront ouvertes un week-end pour un accueil 
auprès de la crèche.
Les offrandes pour le "panier du curé" commenceront dès mi-
décembre.

Alors, « en AVENT toute ! »

Le temps de l’Avent : témoignages
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En famille
« Et le Verbe s’est fait chair »
Cette parole résonne particulièrement en nous, Dieu rejoint notre humanité.
Notre préparation spirituelle a besoin de s’ancrer dans des actes du 
quotidien pour partager notre joie. Nous installons la crèche au début de 
l’Avent, crèche devant laquelle nous disons la prière en famille. Chaque 
dimanche, nous allumons une bougie sur la couronne de l’Avent.
Il nous tient à cœur de partager la joie de Noël : nous préparons un dessert 
pour le collectif « Noël ensemble ». 

Une famille

A la maison d’arrêt
Pour nous, équipe d’aumônerie à la maison d’arrêt, nous essayons de donner du sens à Noël de 
différentes façons :
- �en nous rappelant que Noël en prison est souvent un moment difficile à passer. Jésus est aussi arrivé 

dans un endroit isolé et reculé pour qu’en cette obscurité, il puisse éclairer, réchauffer nos cœurs et 
redonner l’Espérance.

- �en plus des activités de l’année, nous essayons à l’approche de Noël de parler de l’importance du 
temps de l’Avent, de proposer des activités manuelles de décoration et, le samedi le plus proche de 
Noël, de partager une célébration avec notre Évêque. 

Vivien Charlot et Jacky Courvoisier

À Bethléem, en Palestine, avec les enfants de la Crèche des Filles de la Charité
Chers amis,
A l'approche de Noël, nous, les enfants de la crèche, son personnel et les soeurs, ressentons profondément la 
dualité de cette période. D'un côté, nous voulons célébrer la joie et l'espoir que représente Noël, et de l'autre, 
nous sommes confrontés à la réalité du conflit dans ces pays qui pèse lourdement sur nos cœurs et nos esprits.
Nous vous adressons cette lettre pour partager nos préparatifs et vous inviter à participer à notre désir d’offrir 
aux enfants une fête de Noël mémorable, malgré les difficultés.
Nous avons prévu de transformer notre crèche en un lieu de fête, plein de lumière et de couleurs. Nous 
souhaitons que les enfants puissent ressentir la magie de Noël à travers des décorations qu'ils fabriqueront eux-
mêmes, des guirlandes scintillantes et un sapin de Noël.
Pour apporter un peu de gaieté, nous organiserons aussi des ateliers créatifs de bricolage où les enfants 
pourront confectionner des cartes de vœux, des dessins et de petits cadeaux. Ces activités sont, non seulement, 
un moyen d'expression, mais aussi une échappatoire à la réalité difficile du quotidien.
Nous espérons pouvoir organiser un repas festif avec eux, avec des mets traditionnels et des friandises qui leur 
rappellent la chaleur et l'amour. Ce repas sera un moment de partage et de convivialité, un instant pour oublier 
les épreuves et se concentrer sur la joie de Noël.
Grâce à votre générosité, nous pourrons offrir à chaque enfant un petit cadeau. Nous savons combien ces 
gestes comptent pour eux, non seulement pour le plaisir immédiat, mais aussi pour le sentiment d'être aimé et 
soutenu.
Votre soutien est plus précieux que jamais. En ces temps difficiles, votre aide permet de semer des graines 
d'espoir et de bonheur dans les cœurs de ces enfants. Nous vous remercions du fond du coeur pour votre 
bienveillance et votre solidarité.

Que la paix et la joie de Noël 
soient avec vous et vos proches.
Avec toute notre reconnaissance 
et notre prière.

Sr Denise Abi Haidar, 
Fille de la Charité. 

DAUGHTERS OF CHARITY
St. Vincent De Paul - Bethlehem

E-mail : creche@creche-bethlehem.com

Le temps de l’Avent : témoignages
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Le palais de Bethléem

Dans certaines représentations 
de la Nativité à la fin du 
Moyen-Âge et au début de 
l’époque moderne, l’étable 
apparaît comme un palais 
un peu délabré. Si l’on peut 
encore en reconnaître la 
grandeur d’autrefois, il est 
maintenant en ruines, les 
murs sont effondrés ; il est 
précisément devenu une 
étable. Bien que n’ayant 
aucun fondement historique, 
cette interprétation exprime 
cependant, sur un mode 
métaphorique, quelque chose 
de la vérité qui se cache dans le 
mystère de Noël.

Le trône de David, auquel était 
promise une durée éternelle, 
est vide. D’autres exercent leur 
domination sur la Terre Sainte. 
Joseph, le descendant de 
David, est un simple artisan ; le 

palais est, de fait, devenu une 
cabane. David lui-même était 
à l’origine un pasteur. Quand 
Samuel le chercha en vue de 
l’onction, il semblait impossible 
et contradictoire qu’un jeune 
berger comme lui puisse 
devenir celui qui porterait la 
promesse d’Israël.

Dans l’étable de Bethléem, 
de là où précisément tout est 
parti, la royauté davidique 
renaît de façon nouvelle dans 
cet enfant emmailloté et 
couché dans une mangeoire. 
Le nouveau trône d’où ce 
David attirera le monde à lui 
est la Croix. Le nouveau trône 
– la Croix – correspond à un 
nouveau commencement dans 
l’étable.

Mais c’est précisément ainsi 
qu’est construit le vrai palais de 
David, la véritable royauté. Ce 

nouveau palais est tellement 
différent de la façon dont les 
hommes imaginent un palais et 
le pouvoir royal. Il est constitué 
par la communauté de ceux 
qui se laissent attirer par 
l’amour du Christ et, avec Lui, 
deviennent un seul corps, une 
humanité nouvelle. 

Le pouvoir qui vient de la Croix, 
le pouvoir de la bonté qui se 
donne – telle est la véritable 
royauté. L’étable devient palais 
à partir de ce commencement, 
Jésus édifie la grande et 
nouvelle communauté dont 
les anges chantent le message 
central à l’heure de sa 
naissance : « Gloire à Dieu au 
plus haut des cieux et paix sur 
la terre aux hommes, qu’Il  
aime », aux hommes qui 
déposent leur volonté dans 
la sienne, devenant ainsi des 
hommes de Dieu, des hommes 
nouveaux, un monde nouveau.

Benoit XVI

Messe "Rorate" ou messe de l’Attente :  
célébrée à la bougie chaque mecredi de  
l’Avent aux Cordeliers.
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Lorsque les bergers s'en sont allés et que la 
quiétude est revenue, un jeune garçon timide 
se tient dans la porte entrebâillée, tremblant et 
apeuré.
L'enfant de la crèche lève la tête, le regarde et 
Simon l'entend lui dire :
- Approche, pourquoi as-tu si peur ?
- �Je n'ose… je n'ai rien à te donner, répond le 

garçon.
Mais Jésus insiste :
- J'aimerais tant que tu me fasses un cadeau.
Simon devient tout rouge de honte.
- �Je n'ai vraiment rien. Rien ne m'appartient ; si 

j'avais quelque chose, je te l'offrirais... regarde.
Et en fouillant dans les poches de son pantalon, 
il retire un bouton argenté, un bouchon et une 
noisette.

- �C'est tout ce que j'ai, si tu les veux, je te les 
donne.

- �Non, rétorque Jésus, garde-les. Je voudrais 
autre chose, j'aimerais que tu me fasses trois 
cadeaux.

- Je veux bien, dit l'enfant.
- Offre-moi le dernier de tes dessins.
Le garçon, tout embarrassé, rougit. Il s'approche 
de la crèche et, pour empêcher Marie et Joseph 
de l'entendre, il chuchote dans l'oreille de Jésus :
- �Je ne peux pas… mon dessin est trop moche… 

personne ne veut même le regarder !
- �Justement, dit Jésus, c'est pour cela que je 

le veux... Tu dois toujours m'offrir ce que les 

autres rejettent et ce qui ne leur plait pas en toi.
Ensuite, poursuit Jésus, je voudrais que tu me 
donnes ton assiette.

- Mais je l'ai cassée ce matin ! bégaie le garçon.
- �C'est pour cela que je la veux... Tu dois toujours 

m'offrir ce qui est brisé dans ta vie, je veux le 
recoller...  
Et maintenant, insiste Jésus, répète-moi la 
réponse que tu as donnée à tes parents quand 
ils t'ont demandé comment tu avais cassé ton 
assiette.

Le visage du garçon s'assombrit, il baisse la tête 
honteusement et, tristement, il murmure :
- �Je leur ai menti. J'ai dit que l'assiette m'avait 

glissé des mains par inadvertance ; mais ce 
n'était pas vrai... J'étais en colère et j'ai poussé 
furieusement mon assiette hors de la table, elle 
est tombée sur le carrelage et elle s'est brisée !

- �C'est ce que je voulais t'entendre dire ! dit 
Jésus. Donne-moi toujours ce qu'il y a de 
méchant en toi : tes mensonges, tes calomnies, 
tes lâchetés et tes cruautés. Je veux t'en 
décharger... Tu n'en as pas besoin. Je veux te 
rendre heureux et sache que je te pardonnerai 
toujours tes fautes… si tu me fais confiance. 
Approche, ajoute Jésus, et il l'embrasse pour le 
remercier de ces trois cadeaux.

Il ajoute :
- �Maintenant que tu connais le chemin de 

mon Cœur, j'aimerais tant que tu viennes 
me voir... souvent... tous les jours même...

Quel cadeau à Jésus ?

Le conte de Noël

Crèche de l'église Saint-Désiré en 2023
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Ses origines historiques remontent à l’Ancien 
Testament. La loi de Moïse avait fixé une année 
particulière pour le peuple juif : « Vous ferez de 
la cinquantième année une année sainte, et vous 
proclamerez la libération pour tous les habitants du 
pays. Ce sera pour vous le jubilé ». (Lévitique 25, 
8-13) La trompette avec laquelle s’annonçait cette 
année particulière était une corne de bélier, appelée 
en hébreu « Yobel », d’où dérive le mot « Jubilé ».

C’était une année de réjouissance, où les esclaves 
étaient libérés, les dettes annulées, et les terres 
retournées à leurs propriétaires originaux. Cette 
année était vue comme sacrée, un temps pour la 
terre de se reposer et pour les gens de se consacrer à 
Dieu et à la famille.

Dans le Nouveau Testament, Jésus se présente 
comme Celui qui porte à son achèvement l’ancien 
Jubilé, « étant venu annoncer l’année de grâce du 
Seigneur : l’Esprit du Seigneur est au-dessus de  
moi ; c’est pourquoi il m’a consacré par l’onction et 
m’a envoyé porter aux pauvres l’annonce heureuse, 
à proclamer aux prisonniers la libération et aux 
aveugles la vue ; à remettre en liberté les opprimés, 
à proclamer l’année de grâce du Seigneur » (Luc 4, 
19).

Le premier Jubilé officiel a été institué par le 
pape Boniface VIII en 1300 : à cette époque, l'Italie 
traversait une période de troubles et de calamités.  
Le Jubilé était une manière de raviver la foi 
des fidèles et de leur offrir une opportunité de 
réconciliation et de pardon. Boniface VIII a également 
voulu offrir une indulgence plénière aux chrétiens, 
semblable à celle accordée aux Croisés : en raison 
de la perte du royaume de Jérusalem, il était difficile 
pour les pèlerins de se rendre à Jérusalem, ce qui a 
renforcé l'importance du pèlerinage à Rome.

La cadence a changé au fil du temps : au début 
tous les 100 ans, elle est réduite à 50 ans en 1343 
par Clément VI et à 25 ans en 1470 par Paul II. Le 
dernier Jubilé ordinaire a été célébré en 2000 par 
le pape Jean-Paul II, sous la devise « Christus heri, 
Christus hodie, Christus semper » (Christ hier, Christ 
aujourd'hui, Christ toujours) marquant le passage 
au troisième millénaire. Il y a aussi des jubilés 
"extraordinaires": en 1933, Pie XI a voulu rappeler 
l’anniversaire de la Rédemption, et en 2015 le pape 
François a lancé l’Année de la Miséricorde.

Les indulgences
L’origine remonte à l'Antiquité tardive. Les chrétiens 
qui, pendant les persécutions de l’empereur romain 
Dèce (249-251) avaient apostasié pour survivre, 
devaient, pour être réintégrés dans l’Église, produire 
des documents attestant de leur foi, souvent 
attribués à des martyrs ou des membres de l'Église 
décédés.

Les indulgences sont apparues au Moyen Âge. Elles 
permettent la rémission des peines temporelles dues 
aux péchés déjà pardonnés en confession. Elles ont 
leurs racines dans le concept médiéval du "trésor de 
grâce de l'Église", où les mérites des saints pouvaient 
être transférés aux fidèles.

À l'origine, elles étaient accordées pour des 
actions pieuses, comme les pèlerinages ou les 
œuvres de charité. Cependant, au fil du temps, 
elles ont récompensé la générosité des fidèles qui 
consentaient un don d'argent pour financer les 
projets de l'église. Au XVIe siècle, Martin Luther y 
a vu une vente des indulgences qu'il a dénoncée 
dans ses célèbres 95 thèses, déclenchant la Réforme 
protestante.

Cette contestation a profondément bouleversé 
l'Église et a conduit à une réforme de la pratique 
des indulgences, dont l’obtention aujourd’hui est 
strictement encadrée et particulièrement mise en 
avant lors des années jubilaires.

Le Jubilé ordinaire ou l’Année Sainte 2025
Le 24 décembre 2024 sera annoncé dans le doyenné et dans tout le diocèse le début du Jubilé.  

Au même moment, à Rome, le pape François ouvrira la Porte Sainte de la basilique Saint-Pierre,  
marquant l’entrée dans le Jubilé ordinaire de l’année 2025. Pourquoi cette tradition jubilaire et en quoi consiste-t-elle ?
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Chaque jubilé est proclamé par la publication d’une 
Bulle Papale d’indiction. Le 9 mai 2024, le pape 
François a publié celle du Jubilé 2025 qui annonce les 
modalités de l’année sainte sous le sigle « Spes non 
confundit » (l’Espérance ne déçoit pas).

Le Jubilé débute le 24 décembre 2024 avec une 
cérémonie bien spécifique : l’ouverture des Portes 
Saintes de Rome. Cette tradition remonte au XVe 
siècle : c’est le pape Martin V qui, en 1423, ouvrit 
pour la première fois dans l’histoire la Porte Sainte 
de la basilique Saint-Jean de Latran. Ses successeurs 
maintiennent le rituel et l’étendent aux quatre 
basiliques majeures, à savoir, outre Saint-Jean-de-
Latran, les basiliques de Saint-Pierre au Vatican, 
Sainte-Marie-Majeure et Saint-Paul-hors-les-Murs.

A l'origine, l'ouverture de la Porte Sainte était 
symbolisée par la destruction du mur qui la fermait. 
Et la fin du Jubilé par la reconstruction de ce mur. 
Or, à Noël 1974, comme le veut la coutume, le pape 
Paul VI frappe symboliquement la Porte Sainte de 
trois coups de marteaux. Puis le mur de briques, 
scellant la Porte depuis le dernier Jubilé, est scié sous 
les yeux de l’assemblée, avant d’être abaissé à l’aide 
d’un treuil, lentement, devant le pontife… quand 
soudain des gravats chutent brutalement du haut du 
mur, manquant de peu d’atteindre le successeur de 
Pierre. Dorénavant le Pape se contente de pousser 
symboliquement les battants de la porte !

Au fil des siècles, cette Porte est devenue un symbole 
puissant, témoin silencieux de la ferveur religieuse et 
de l'aspiration humaine à la spiritualité. « En vérité, je 
vous le dis, je suis la porte des brebis... Si quelqu’un 
entre par moi, il sera sauvé ; il entrera et il sortira, 
et il trouvera des pâturages » (Jean 10, 7-9) : en 
tant que porte, Jésus est le seul chemin vers le salut 
et la vie éternelle, Il est le bon pasteur qui veille sur 

ses disciples avec 
amour et protection. 
Franchir le seuil en 
tant que pèlerin, 
c’est faire un choix 
libre et volontaire 
d’aller à la rencontre 
de Dieu. A travers 
cette démarche, le 
fidèle accepte de 
se laisser guider par 
Jésus afin de trouver 
la paix.

L’indulgence 
jubilaire a été 
définie dans le code 
de droit canonique 
(1983) : « L’indulgence est la remise devant Dieu 
de la peine temporelle due pour les péchés dont la 
faute est déjà effacée, que le fidèle bien disposé, 
et à certaines conditions définies, obtient par le 
secours de l’Église qui, en tant que ministre de la 
Rédemption, distribue et applique avec autorité le 
trésor des satisfactions du Christ et des saints. »
Le Vatican a annoncé les différentes conditions pour 
obtenir cette miséricorde :
- Traverser une Porte Sainte
- Se confesser
- Participer à l’Eucharistie
- Prier pour les intentions du Pape
- S’engager spirituellement : actes de charité, 
pèlerinages
« Je désire que l’indulgence jubilaire soit pour chacun 
une expérience authentique de la miséricorde de 
Dieu, qui va à la rencontre de tous avec le visage du 
Père qui accueille et pardonne. » (Pape François)
Dans les diocèses du monde entier, le Jubilé débutera 
le 29 décembre, et tous les évêques sont invités à 
proposer ce jour-là un pèlerinage, la messe et la 
lecture de passages de la bulle d’indiction.

Bon Jubilé à tous !
Véronique de SAINT LEGER

Le Jubilé ordinaire ou l’Année Sainte 2025
Le 24 décembre 2024 sera annoncé dans le doyenné et dans tout le diocèse le début du Jubilé.  

Au même moment, à Rome, le pape François ouvrira la Porte Sainte de la basilique Saint-Pierre,  
marquant l’entrée dans le Jubilé ordinaire de l’année 2025. Pourquoi cette tradition jubilaire et en quoi consiste-t-elle ?

« Vive flamme, ma seule espérance :
Que mon chant parvienne jusqu’à toi.

De ton cœur jaillit la vie divine,
Sur la route j’ai confiance en toi. »

Refrain de l'hymne officiel du Jubilé 2025
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Dans l’Eucharistie, le Christ 
se fait « réellement présent » 
à nous. « Il est là », comme 
aimait le rappeler le saint Curé 
d’Ars. Il est là, présent pour 
nous, dans la simplicité d’un 
petit morceau de pain. Cette 
façon, choisie par le Christ Lui-
même, de se rendre présent 
aux hommes de tout lieu et de 
toute époque est tout à fait 
géniale. Mais cette présence 
dans une petite hostie le rend 
aussi vulnérable et insignifiant 
si nous ne sommes pas 
vigilants. Devant la grandeur 
du mystère de l’Eucharistie, 
on comprend que l’Eglise soit 
vigilante et exigeante. Ainsi 
elle invite les fidèles à une 
certaine disposition intérieure 
pour pouvoir communier, et 
elle préconise également une 
certaine attitude extérieure.

L’attitude intérieure nécessite 
une préparation afin que rien 
n’empêche cette intimité avec 
le Christ et avec nos frères.  
Il faut être en « état de  
grâce ». Bien sûr, cette 
disposition à recevoir la 
communion n’appartient qu’au 
seul intéressé puisqu’il s’agit 
d’un jugement de conscience, 
mais il est du devoir de chacun 

de s’interroger : « Si donc 
tu présentes ton offrande à 
l’autel et que là tu te souviens 
que ton frère à quelque 
chose contre toi, laisse là ton 
offrande et va d’abord te 
réconcilier avec ton frère. » (Mt 
5, 24), recommandait le Christ. 
Se préparer intérieurement 
signifie aussi faire silence à 
l’intérieur de soi pour y recevoir 
Celui qui vient nous visiter, 
Celui qui vient habiter en nous, 
pour s’unir efficacement à Lui.

La préparation à la communion 
est également « corporelle ». 
L’Eglise demande que nous 
nous préparions à recevoir le 
Christ qui se fait nourriture 
en observant un temps de 
jeûne avant de communier. Ce 
jeûne eucharistique qui, il y a 
quelques décennies, nécessitait 
de s’abstenir de tout aliment 
depuis le matin, a été ramené 
à une heure avant la messe. 
Ce temps de jeûne soutient 

également notre préparation 
intérieure à recevoir le Seigneur 
dans l’Eucharistie.

Notre façon de communier doit 
aussi révéler cette conviction. 
Nous nous approchons dans le 
recueillement, nous recevons 
l’hostie dans nos mains ou 
dans la bouche, de manière 
digne et respectueuse. Et nous 
répondons « Amen ».  
Ce « Amen » que vous êtes 
appelés à dire distinctement 
lorsque le ministre vous 
présente l’hostie et vous 
affirme que ce pain est le 
Corps du Christ.

Par ce « Amen », vous 
reconnaissez de tout votre être 
que cette hostie est bien le 
Corps du Christ Ressuscité.  
Un merci n’a pas sa place ici. 
Le merci s’adresse au prêtre, le 
« Amen » s’adresse à Dieu.  
Ce « Amen » est une 
profession de foi.

En conclusion, comme l’af-
firmaient les Pères du concile 
Vatican II dans la constitution 
dogmatique sur l’Eglise (Lumen 
Gentium) : « L’Eucharistie est la 
source et le sommet de toute 
la vie chrétienne ». Oui, c’est 
à la messe et plus particuliè-
rement dans la célébration de 
l’Eucharistie que la vie de tout 
chrétien et celle de l’Eglise 
trouve ses ressources pour 
accomplir sa vocation, et c’est 
là que cette union à Dieu peut 
se réaliser. Ainsi la messe est 
capitale pour un chrétien, car 
elle permet d’accomplir son  
désir le plus profond, celui 
d’être uni à Dieu.

Père W. GOYARD

La messe (suite et fin)
III – Notre rapport à l’Eucharistie
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Le vol de Balthazar
Balthazar volé, envolé, grâce à un vol ?
« - Mais enfin, Balthazar, tu n’y penses pas ?  
Un vol ? Et Laudato si’ ?
- Laudato si’ ?
- Mais si ! Tu sais bien, l’Encyclique du pape 
François sur l’écologie. Balthazar, il vaut mieux 
continuer à voyager à dos de chameau, c’est plus 
écologique. »
Balthazar appelle Melchior et Gaspard, reprend 
sa route ; ils rencontrent, au rythme de leurs 
quadrupèdes, les plus démunis, victimes de la 
différence ou de l’indifférence, des guerres, des 
catastrophes naturelles, victimes de nos préjugés 
et regards.
Les trésors des mages s’enrichissent de ces vies 
pour les porter à la crèche.

« Balthazar ! Réveille-toi ! 
Ta place est aux côtés de tes 
deux acolytes dans le retable 
de l’abbatiale de Baume-les-
Messieurs… »
Balthazar n’a pas rêvé, son 
voyage a bien eu lieu, c’est 
une belle histoire, une histoire 
vraie… Elle se passe dans 
le chœur de l’abbatiale de 
Baume-les-Messieurs, au cœur 
du retable. Celui-ci aurait été 
offert par l'université de Gand 

(Belgique) à G. de Poupet, abbé de Baume-les-
Messieurs (XVIe siècle). Ce polyptyque, fabriqué 
par un atelier anversois, est placé dans l’abside 
et repose sur l'ancien autel majeur du XVe 
siècle. Remarquable notamment par ses grandes 
dimensions, le retable est constitué d'une caisse 
abritant des sculptures, reposant sur une prédelle 
et pouvant être fermée par une paire de volets 
brisés peints. Il a pour thème la vie du Christ : 
enfance, vie publique, Passion, avec quelques 
scènes de l'Ancien Testament.

Les mages sont, selon la tradition, au nombre de 
trois : Gaspard, Melchior et Balthazar. Or Balthazar, 
présent dans la scène de l’adoration des mages, a 
réalisé un drôle de voyage…
En 1967, il disparut du retable… Dans les années 
1990, il sera retrouvé exposé aux musées royaux 
d’art et d’histoire de Bruxelles.
En effet, la statuette a été achetée de façon 
légale par le musée en 1971 pour 150 000 francs. 
En 2001, les forces de l’ordre françaises, suite 
au démantèlement d’un trafic d’objets d’art, 

restituèrent à la Belgique une statue de saint 
Georges. Parallèlement, Monsieur Bernard 
Grandvaux, maire de Baume-les-Messieurs, 
reçut une délégation des plus beaux villages de 
Wallonie. « Il ferma les grilles à double tour et 
déclara qu’il ne les délivrerait que lorsqu’il aurait la 
certitude que Balthazar reviendrait.*»
De retour en Belgique, les visiteurs prirent contact 
avec des responsables culturels. Ces événements 
conjoints conduisirent à un heureux dénouement. 
Quelle fierté, en ce premier jour de juillet 2002 
à Bruxelles, pour M. le maire, de retrouver le 
voyageur (en)volé sous le mandat de son propre 
père…
Balthazar partit ensuite en convalescence à Vesoul 
afin de se "réacclimater" au Jura.

Revenu le 25 juillet 2003 lors d’une manifestation 
festive, Balthazar a retrouvé sa place dans le 
tableau sculpté et peint du retable. Une épiphanie 
pour l’Epiphanie du retable !
« Volé ? Envolé ? Non, Balthazar, tu es bien  
installé : touristes et amateurs d’art peuvent 
t’admirer et tu soutiens la prière des fidèles… »

« En offrant de l’or au nouveau-né,
les mages reconnaissent en Lui

le Messie qui règne dès aujourd’hui
en Roi du Ciel et de l’humanité. » F. Widro

Marie-Odile PIGNIER

* Sources : plateforme ouverte de la culture,  
ministère de la culture, articles du Progrès *.  
Merci à M. le maire de Baume-les-Messieurs,  

à Mme Anne-Marie Grandvaux (archives).
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Les bénévoles de la bibliothèque présentent ci-dessous 5 livres, pour petits et grands ! 
Ces livres peuvent être empruntés gratuitement. Toutes les informations pratiques sur la 
bibliothèque sont à retrouver sur le site internet du doyenné de Lons-le-Saunier ou en 
flashant le QR-code ci-contre. Bonne lecture !

La véritable histoire de Noël - Anne-Isabelle Lacassagne - pour enfants.

Ce très beau livre pour enfants nous raconte, conformément aux évangiles et de manière 
illustrée, l’histoire de Marie et Joseph depuis l’Annonciation jusqu’à leur arrivée à Bethléem. 
Il nous donne à vivre la merveilleuse nouvelle de la naissance de l’Enfant divin parmi nous 
lors d’une douce nuit étoilée.

La petite voie - Judith Bouilloc - à partir de 8 ans

Pour accompagner les enfants à la suite de sainte Thérèse de l’Enfant Jésus, Judith Bouilloc 
met à leur portée leur portée la spiritualité des grands saints dans une très belle collection 
proposée chez Mame. Dans ce volume, ils découvriront la fameuse « petite VOIE », en 
suivant le jeune Henri qui cherche le chemin pour parvenir jusqu’à Dieu et rencontre une 
petite carmélite lui indiquant la route la plus accessible. Excellent support d’une lecture 
partagée pour suivre en famille la voie de confiance et d’amour de notre sainte de l’année.

Aube - Lytta Basset - pour adultes
La merveilleuse histoire de Noël nous est présentée dans ce livre comme un cadeau. Prendre 
conscience de ce que la naissance de Jésus peut susciter en nous. Ainsi la venue au monde 
du Sauveur est une ouverture aux autres qui nous pousse à l’amour et qui nous fait  
grandir : « n’est-ce pas là le plus beau des cadeaux à offrir ? »

Voici Noël - Cardinal Carlo Maria Martini - pour adultes
Cet ouvrage nous appelle à attendre et découvrir Noël avec un regard pétri de la bonté et 
de la tendresse de Dieu à travers les homélies du cardinal.
Il nous invite à une relecture de notre vie d’aujourd’hui à partir de la nativité de Jésus et 
nous montre que Dieu nous appelle encore à la conversion, à cette vie nouvelle qu’offre la 
naissance, cette grâce qui s’est manifestée à tout le monde, l’espérance dans notre coeur.
Jésus vient au monde cette nuit pour éclairer notre vie, alors, comme les bergers guidés par 
l’étoile, nous pourrons nous aussi voir les signes de Dieu et aller à sa rencontre.
C’est en ouvrant nos coeurs, en écoutant sa Parole, que nous deviendrons des hommes et 
des femmes capables de pardon, d’amour et serons messagers du salut.

Avec le pape François, vivre la joie de Noël - pour adultes

Le pape François nous livre quelques méditations et nous propose de vivre un temps de 
l’Avent dans l’espérance de la rencontre avec le Christ. Ainsi nous invite-t-il à rester éveillés 
particulièrement pendant ce temps, attentifs aux autres dès aujourd’hui, à ne pas se laisser 
envahir par ce rythme effréné, par notre tendance à l’activité surabondante, mais à ralentir 
notre course quotidienne pour prendre le temps de réfléchir et de retrouver le sens à 
donner à notre vie, celui qui nous conduit vers Dieu.

L’équipe de la bibliothèque



15

OBSÈQUES
14/10/2024 	 François CLAVIER 	 Mirebel
07/11/2024 	 Roger VUILLEMOT 	 Crançot

BAPTÊMES
27/10/2024 	 Camille GRANDVAUX 	 Voiteur
27/10/2024 	 François BOUILLON 	 Voiteur

MARIAGES
26/10/2024 	 Antonin BURON et Julie VANTARD 	 Château-Chalon
26/10/2024 	 Philippe CURIE et Blandine CAZALY 	 Frontenay

OBSÈQUES
05/10/2024 	 Angèle FAORO 	 Bréry
08/10/2024 	 Daniel CHAMBERLAND 	 Baume-les-Messieurs
16/10/2024 	 Monique GRILLOT 	 Blois-sur-Seille
30/10/2024	 Rose MORIN	 Lons-le-Saunier
04/11/2024 	 Eliane LOPEZ	 Lons-le-Saunier
13/11/2024 	 Michelle MOTTET 	 Passenans
28/11/2024	 Solange BATARD	 Domblans

OBSÈQUES
16/10/2024 	 Bernard NOUVELOT 	 Macornay
18/11/2024 	 Véronique GAILLARD 	 Macornay
21/11/2024 	 Maryse DEMOUX 	 Lons-le-Saunier
04/12/2024 	 Stéphane MARTINS 	 Macornay

Carnet de vie
Paroisse Coteaux de Seille

Paroisse Les Roches

OBSÈQUES
28/10/2024 	 Janine DONGEVIN 	 Pannessières
05/11/2024 	 Mireille GAUTHIER 	 Montain
05/11/2024 	 Christiane GROS 	 L’Etoile
21/11/2024 	 Jean-Marc CASSABOIS 	 L’Etoile
25/11/2024 	 Raymonde TRECOUR 	 Lons-le-Saunier
04/12/2024 	 Claudette PORTE 	 Lons-le-Saunier

Paroisse Saint-Martin des Vignes

Paroisse Saint-Pierre-François Néron

Paroisse Saint-Désiré
BAPTÊMES
05/10/2024 	 Loëvann BOLIFRAUD 	 Saint-Luc
06/10/2024 	 Augustin BLOT 	 Cordeliers
06/10/2024 	 Timothée BLOT 	 Cordeliers
06/10/2024 	 Marco TEIXEIRA 	 Cordeliers
20/10/2024 	 Constance PERNIN 	 Cordeliers
20/10/2024 	 Erwan SAUCE	 Cordeliers
27/10/2024 	 Adam DA SILVA-MACHADO 	 Cordeliers

OBSÈQUES
02/10/2024 	 Marcel LOICHET 	 Cordeliers
02/10/2024 	 Roger FOUR 	 Ma Maison
03/10/2024 	 Pascale PETITJEAN 	 Cordeliers
07/10/2024 	 Michel VANDROUX 	 Cordeliers
11/10/2024 	 Françoise BORREL 	 Cordeliers
16/10/2024 	 Monique CLAVEL 	 Lons-le-Saunier
18/10/2024 	 Renée MARTINOD 	 Cordeliers
18/10/2024 	 Gisèle PERRIER 	 Perrigny
18/10/2024 	 Marie-Hélène BARRAY 	 Ma Maison
22/10/2024 	 Annie DAL GOBBO 	 Lons-le-Saunier
24/10/2024 	 Pierre RANZONI 	 Perrigny
24/10/2024 	 Daniel GAIFFE 	 Cordeliers
25/10/2024 	 Jacqueline RICHARD 	 Lons-le-Saunier
25/10/2024	 Jean-Luc MORDEFROID 	 Cordeliers
29/10/2024 	 Georgette CERVEAU	 Lons-le-Saunier
30/10/2024 	 Violette GIRARD 	 Cordeliers
08/11/2024 	 Christiane MAUGAIN 	 Perrigny
08/11/2024 	 Odette GUILLON 	 Cordeliers
13/11/2024 	 Jeannine BORGES 	 Revigny
14/11/2024 	 Marcelle GIRARD 	 Saint-Luc
15/11/2024 	 Sylviane GUILLAUME 	 Perrigny
15/11/2024 	 Hélène VILAIN 	 Montmorot
19/11/2024 	 Suzanne JEANNIN-DAUBIGNEY	 Conliège
19/11/2024 	 Yves VENNE 	 Saint-Luc
20/11/2024 	 Jacques GRIOT 	 Lons-le-Saunier
21/11/2024 	 Odette PATRICO 	 Saint-Luc
21/11/2024 	 Rémy GRIMBÜHLER 	 Perrigny
25/11/2024 	 Pascal DECOUTEIX 	 Lons-le-Saunier
26/11/2024 	 René MOREL 	 Conliège
27/11/2024	 Gilbert BOURGEOIS-MOINE 	 Saint-Luc
28/11/2024 	 René MERCÉ 	 Lons-le-Saunier
29/11/2024 	 Maryline VITTE 	 Lons-le-Saunier
29/11/2024 	 Pierre BANET 	 Lons-le-Saunier
02/12/2024 	 Françoise COMPAGNON 	 Cordeliers
02/12/2024 	 Guy LEJEUNE 	 Cordeliers
04/12/2024 	 Lydie BERNARD 	 Lons-le-Saunier
04/12/2024 	 Christophe ROUSSÉ 	 Perrigny

Françoise Compagnon, qui vient de nous quitter, faisait partie ces dernières 
années de l’équipe de rédaction de Vivons Ensemble. Ses convictions s’ancraient 

dans une foi profonde et ses engagements en témoignaient.

Le bulletin a bénéficié de son ouverture d’esprit, de son attention aux valeurs de 
la solidarité, de ses qualités journalistiques et de son écriture.  

Qu’elle en soit remerciée.

Nos pensées et nos prières l’accompagnent.
L’équipe de rédaction



 Abonnement 20 e

 �Je souhaite faire un don en plus de l’abonnement :  
20 e + ?

Merci de libeller votre chèque à l’ordre de : « Doyenné de Lons »

DERNIER APPEL !  
Si vous n'êtes pas encore abonné et si vous souhaitez soutenir 
"Vivons Ensemble", remplissez et découpez ce bulletin ; joignez-y votre 
règlement.  
Adressez votre enveloppe ou déposez-la au secrétariat :
Doyenné de Lons-le-Saunier 
Presbytère - 7, rue du Puis Salé - 39000 Lons-le-Saunier
Vous pouvez aussi déposer ce bulletin dans le panier de quête de la messe.

Nom : ..............................................................................  

Prénom ...........................................................................

Adresse :..........................................................................

........................................................................................

✁

« Entends ma voix, Seigneur, car c'est celle des victimes de toutes les guerres  
et de toutes les violences entre les individus et les peuples. 

Entends ma voix, car c'est celle de tous les enfants qui souffrent et qui souffriront 
tant que les gens mettront leur confiance dans les armes et la guerre. 

Entends ma voix, quand je te prie d'insuffler dans le cœur de tous les humains  
la sagesse de la paix, la force de la justice et la joie de l'amitié. 

Entends ma voix, car je te parle pour les multitudes qui, dans tous les pays et en 
tous les temps, ne veulent pas la guerre et sont prêtes à parcourir la route  
de la paix. 

Entends ma voix et donne-nous la force de savoir répondre toujours à la haine 
par l'amour, à l'injustice par un total engagement pour la justice, à la misère  
par le partage. 

Entends ma voix, ô Dieu, et accorde au monde, spécialement au Moyen-Orient, 
ta paix éternelle. Amen »

Saint Jean-Paul II

Prier  
pour la Paix


